
aeronats), mais pas un seul element du pays inte­
resse , c 'est-a-dire americain. C 'est encore une 

grosse lacune, desservant cette " demonstration "• 
qui aurait dO, normalement etre plus etoffee en 
ouvrages de references faisant autorite, comme 
ceux que j'ai cite dans mes renvois. Quant aux 
temoignages sur les airships puises dans les 
ouvrages divers parus en langue franc;:aise, j'ai 
deja dit que certains avaient subi des alterations 
assez facheuses. Seules, les sources originales 
auraient prevalu en l'occurence. 

Conclusions 

Point n'est utile de se triturer le cerveau long­
temps . La these de J. et J. d'« Aigure , ne repose 
que sur du vent. Rien de concret, en fait . C 'est un 
amalgamme d'exemples heteroclites , qui tente de­
sesperement, eta l'aide de que lques tricheries de 
taille , de demontrer Ia presence d'engins que nos 
a·ieux etaient bien incapables de mettre au point 
a l 'epoque, et qui auraient ete le fait d'inventeurs 
de talent qui disparurent sans se faire connaltre. 
Une telle fac;:on de solutionner ce probleme ne 
saurait en aucun cas etre acceptee par les pas­
sionnes d 'ufologie . Je suppose que personne ne 
pardonnera aux d'Aigure , d'avoir fait preuve de 
malhonnetete intellectuelle, Ia mode negative du 
moment. Car s 'il est parfaitement de leur droit de 
contester Ia valeur de ces vagues de 1896 et 
1897, il leur est interdit de refaire I 'histo i re a 
leur fa~,:on. La blague, si blague il y a, ne fera pas 
rire grand monde, j'en ai peur. Nous continuerons 
a "jouer avec cette piece du puzzle "• n'en de­
plaise a nos deux depreciateurs , qui n'ont reussi 
qu'une seule chose : se discred iter vis-a-vis de 
leurs collegues . Apres tout, comme l'a dit si 
bien notre ami A . Lagarde : " Ouand on ne veut 
pas entendre Ia messe, on n'entre pas dans 
l'eglise " ! Et qu'ils ail lent au Temple , ou a I'Union 
Rationaliste ! 

Jean Sider. 

Clichy, le 21 aoOt 1980. 
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Les grands cas mondiaux 
L'enlevement d' Ave ley : une 
rencontre du 3eme type (3) 

Les premiers doutes d'avoir ete teleportes dans 
un eng in vinrent a John et Elaine Avis lorsqu 'ils 
se rappelerent des bribes de " reves " au cours 
de Ia premiere interview. C'est au cours de Ia 
deuxieme interview qu'Eiaine se rappela le plus 
de details de ce qui etait arr ive, elle put meme 
dessiner les entites qu'elle aperc;:ut. Ceci eut pour 
effet de rav iver les souvenirs de John. Les sean­
ces d 'hypnose declencherent chez John le souve· 
nir d'un grand nombre d'informations. Depuis lors, 
de nouvelles informations sont venues s 'ajouter 
au recit des differentes etapes par John et Elaine, 
et il me semble que nous avons maintenant ter­

mine, autant que faire se peut, le releve de ce qui 
advint. 

Recit detaille par les temoins de ce 

qui se passa a l'interieur de l'engin 

II semble que, plus nous par lons ensemble de ce 
sujet, plus d'informations nous obtenons. Ainsi 
qu 'Eiaine le dit : " C'est comme si frappant Ia bon· 
ne note , les partes de l'ecluse s 'ouvraient "· 

Je vais essayer d'expliquer ce processus. Suppo­
sons que je demande a une personne de se rappe­
ler le contenu de toutes les lettres qu'elle a en­
voyees en 1974. Ceci serait une tache impossible. 
Mais si j'etais au courant du contenu des lettres 
de cette personne et que je mentionne les noms 
de ses correspondants , ell e commencerait a se 
souvenir a qu i elle a ecrit, et avec quelques sug­
gestions, pourrait meme se souvenir du contenu 
de ses lettres. 

Le souvenir des circonstances de cette rencontre 
suit le meme cheminement. II est des chases que 
l'on voit ou entend et qui vous font demander : 
" N'ai-je pas reve ? "· A titre d'exemple, Elaine 
mentionne qu'elle se souvient d'abord de Ia 
" Grande sa ll e " apres avo ir vu a Ia television en 
1977 un programme dans lequel il y avait un grand 
mur metallique traverse par. des supports . CeliJ lui 
fit se souvenir immediatement de Ia " grande 
salle" avec les supports de Ia zone du hangar a 
l'interieur de l'engin . 

Voici ci-dessous, les recits de John et Elaine 
corr iges mi-decembre 1977. Nous commengon$ 
au moment ou le brouillard les enveloppa. 

Recit de John 

Au moment ou Ia voiture fut completement enve-

I 
l 

I 
1 

Debout devant une ent 
depuis le baleen vers lo 
Ia voi ture (Doc. FSR). 
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A l'arriere de Ia v 
sonnes en travers 
egalement. John a 
lui-meme et de sa 
ble etre dans un £ 
un balcon, dans c 
15 pieds au-dessus 
c;:oit · l'avant de Ia 
25° et a une dist 
pieds. Et tandis q 
neau ou de rampe 

Debout a ses cote 
Kevin . lis paraissa 
ture . Derriere Joh 
d'environ 6 pieds ! 
Ia colonne d'air qt 
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Debout devant une entite, John , Elaine et Kevin regardent 
depuis le balcon vers leurs cc doubles ,, qui se trouvent dans 
Ia voiture [Doc . FSR). 

loppee dans un brouil lard vert et dense, John 
remarqua une colonne de lumi €ne blanche dont 
Ia lueur traversa it le brouillard verdatre . Elle se 
trouvait a env iron 6 pieds devant Ia voiture et 
avait un diametre de plus ou mains 3-4 pieds. 
Alors, cela commenc;;a a avancer vers Ia voiture 
en augmentant de diametre, jusqu'a entourer celle­
ci comp letement. John eut a ce moment une im­
pression d'ascension, ce fut le " black out" · 

Ensuite , il se voit sur un balcon entoure d'un rail, 
et regardant vers le bas une grande voiture 
bleue ( leur propre voiture est une Vauxhall Victor 
Estate blanche). A l'interieur de Ia voiture, il 
apen;:oit un homme dont Ia tete repose sur le 
volant, et a ses cotes, il y a une femme ayant 
Ia tete en arriere, taus deux apparemment incons­
cients. 

A l'arriere de Ia voiture, il aperc;:oit d'autres per­
sonnes en travers du siege, celles-ci inconscientes 
egalement. John a le vif sentiment qu'il s'ag it de 
lui-meme et de sa propre fami ll e. La voiture sem­
ble etre dans un grand hangar, et il est situe sur 
un ba lcon, dans ce hangar, a approximativement 
15 pieds au-dessus du niveau de Ia voiture . II aper­
c;;o it · l 'avant de Ia voiture su ivant un ang le de + 
25' et a une distance comprise entre 50 et 60 
pieds. Et tandis qu'il observe, une sorte de pan­
neau ou de rampe se referme devant lui . 

Debout a ses cotes se trouve Elai ne, et peut-etre 
Kevin. li s paraissaient observer egalement Ia voi­
ture . Derriere John se trouve une entite, grande 
d'envi ron 6 pieds 8 pouces. A sa droite, il aperc;:oit 
Ia colonne d'a ir qui lu i semble etre ce qui provo­
qua son ascension. II ne sait pas comment, et cela 

Reconstitution basee sur une impressi(on de John qui le 
montre allonge sur Ia table d 'examen landis que trois grandes 
entites assistent au travai l d 'un cc exam inateur ,, (Doc FSR). 

n'est pas cla ir dans son esprit, mais il est certain 
que c'est ce qui a ete utilise. La colonne d'air 
consiste en une luminosite cy lindrique reliant le 
sol et le balcon. Sur Ia partie du so l qu 'il peut 
apercevoir, et en-dessous de Ia luminosite, il y a 
une base hexagonal e sur laquelle quelqu 'un attend 
dP. manter. 

Alors , John et Ia grande entite se deplacerent 
vers Ia gauche contre un mur (en-dehors du sup­
port de Ia co lonne d'a ir). Brusquement , John eut 
!'impression de manter encore, un trou apparut et 
il se retrouva a l 'interieur d 'une piece. John 
estime qu 'i l est monte de quelques pieds seule­
ment. En regardant a l ' interieur de Ia piece, il 
apen;ut une table devant lui, surmontee de lam­
pes . Alors , Ia grande entite lui toucha I 'epau le gau­
che et il perdit consc ience. 

Lorsqu' il revint a lui, John etait couche sur Ia 
table apen;:ue precedemment. Au-d essus de sa 
tete et al lant jusqu'au pied , il y a une barre et 
une sorte d'ecran. Cela se trouvait a environ 18 
pouces au-dessus de son corps et etait supporte 
par deux bras c irculaires de chaque cote de Ia 
table. II suppose que ces supports devaient etre 
attaches a une espece de moteur. L'ecran est de 
forme rectangulaire, sa longueur de 30 a 36 
pouces, environ 3 pouces de largeur et 11h pouce 
d'epaisseur. L'arri ere-plan est recouvert d'une 
sorte de nid d'abeille et produit un faible lueur. 
Cela est attache au-dessus de ce qui ressembl e 
a deux cab les qui passent au-dessus du plafond 
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Reconstitution etablie d'apres un premier croquis realise par 
Elaine et montrant une des petites entites ou (( examinateur n, 

Yeux etroits et pointus comme des lunettes en forme d'ailes 
de papillon ; bee ou nez; oreilles poin~ues ; epaul es voutees ; 
manteau ou combinaison blanche ; instrument en forme de 
plume; Iii (Doc. FSR) . 

t'1Mrow,pointecl ~- . "2?. pclNttede.MS 

~~~~yr.ke , \ 
- hunched s houlders 

beak,orn(1.,e 

-

vJ.Ii~ coar or _gown 

er\·like~wire 
mstrvment ""-

"- ~-

et sont relies a l'une des deux lumi i'nes rectangu­
laires au-dessus de lui. Ces lampes ont approxi­
mativement 24 pouces de large et 30 pouces de 
long. L'une se trouve derriere sa tete et peut 
tourner au bout d'un bras, c'es_t a celle-la que sont 
relies les cables. 

L'ecran passe au-dessus de son corps approxima­
tivement en une minute, et John ressent une im­
pression de chaleur et des fourmillements dans Ia 
region directement exposee a l'ecran. 

John a maintenant conscience de Ia presence de 
3 grandes entites sur sa droite et de deux petits 
etres disgracieux a sa gauche . Les petites crea­
tures semblent etre les " examinateurs ", et tandis 
que l'ecran se dep lac;:ait, l'un des examinateurs 
plac;:a une sorte d'appareil en forme de sty lo au­
dessus de diverses parties du corps de John . Cet 
instrument a une longueur d'environ 8 pouces et 
un diametre de 112 pouce. A l 'extremite, pres de 
sa peau, il y a une intense lumiere blanche. Le 
stylo est relie a un cable qui disparalt dans le 
cote de Ia table. L'instrument ne touche pas sa 
peau mais se trouve a environ 1f2 pouce au-dessus 
de celle-ci . Encore une fois, il ressent un picote­
ment accompagne de chaleur. 

L'examinateur 
L'examinateur mesure a peu pres 4 pieds et porte 
un tablier blanc qui descend jusqu'au sol , et de 
longues manches jusqu'aux poignets. II n'a pas 
de cou, en fait il est un peu bossu. II a d'epais 
cheveux bruns, comme une fourrure sur toute Ia 
tete et les mains. Dans Ia tete, il y a deux yeux 
de forme triangula ire, un nez ou bee de couleur 
brun clair, une fente pour bouche et des oreilles 
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Reconstitution d'un u examinateur n etablie d'apres une pre· 
miere impression de John. 
Forme de l'oeil vu de cote; yeux noirs et convexes · visage 
recouvert d'une sorte de fourrure brune (Doc. FSR). ' 

eye:; olac.k dl'ld 
cor1vexed. 

vro~>Jn fiAr-like 
CO \IV i "9 on face 

pointues incl inees vers I 'a rriere . II a de larges 
mains velues de quatre doigts chacune, de grands 
ongles ou griffes a chaque doigt. II est tres epais 
et marche d'une fac;:on embarrassee. John entend 
qu'il emet occasionnellement un gresillement gut­
tural. En depit des apparences il semble savoir 
ce qu'il fait, encore qu'i l recule lorsque les gran­
des entites approchent. 

La table 
La tabl e a env iron 6 pieds de long et 2 pieds 6 
pouces de large. Elle se trouve a environ 3 pieds 
6 pouces du sol. Elle est douce, avec une surface 
de petits bulbes qui supportent le corps. Comme 
beaucoup d'autres choses dans l 'engin, ell e est 
de couleur grise. La table repose sur un support 
hemispherique pivotant. Sur le cote gauche, pres 
des examinateurs, se trouve un long tableau de 
controle duquel sort l'appareil en forme de stylo. 
Pendant qu'il eta it sur Ia table , John ne pouvait 
bouger aucun membre (il croit qu 'ils ont utilise 
d'autres instruments sur lu i, mais ne peut pas 
les decrire). 

Lorsque l'ecran s'est arrete au bout de Ia table , 
John demanda aux grandes entites s'i l pouvait 
se relever . lis repondirent : " Asseyez-vous Ia un 
moment" · John fut surpris lorsqu'il realisa qu' ils 
ne lui ava ient pas parle, mais qu'il avait rec;:u 
une impression mentale qu 'ils lui avaient dit ce 
qu'il avait compris. Ses jambes eta ient molles et 
son corps lui parut tres engourdi. A sa stupefac­
tion , il s'aperc;:ut qu 'il portait une combinaison 
semblable a celle des grandes entites, elle lui 
parut comme une seconde peau. Les exami nateurs 
se retirerent de Ia piece. 

Un des derniers dessim 
pieds n'etaient pas visi l 
plus lidoHe qu'elle a pu d 
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Un des derniers dessins d'Eiaine de I 'u examinateur ''· Les 
pieds n'tHaient pas visibles. Ce serait Ia representation Ia 
plus lidele qu'elle a pu donner de eel etre hoorrib le (Doc FSR). 

En s'asseyant, John put avoir une meilleure vue 
sur les 3 entites ainsi que sur Ia piece. Celle-ci 
avait env iron 20 pieds de long, 12 pieds de large 
et 7 a 8 pieds de haut, ell e etait de forme ovale 
tant horizontalement que verticalement. II n 'y 
avait aucun raccord ni dans les murs ni au pia­
fond, tout eta it parfaitement arrondi comme a 
l'interieur d 'une boule. II semble qu'il n'y avait 
aucun autre equipement, a part Ia table et les 
deux lampes au-dessus de lui. 

Les grandes entites 
Les grandes entites mesurent approximativement 
6 pieds 6 pouces quoique l'un d'eux, le " leader"· 
semble depasser les autres d'environ 2 pouces. 
lis portent une combinaison d'une piece sans cou­
tures, faite d'un materiel comme du lurex ou un 

. feutre synthetique. La combinaison couv re les 
mains et les pieds, et forme comme un capuchon 
sur Ia tete. Les visages ont deux yeux legerement 
plus grands que les n6tres , avec un iri s rose et 
globe "cremeux "· II n'y a pas de nez ni de bouche 
apparents, et John a Ia forte impression qu 'ils 
portent des masques. Pour autant que John s'en 
souvienne, il y a 3 doigts a chaque main. La peau 

est tres pale, presque translucide. Aucune des 
entites ne semblait avoir d'articulations aux bras 
ni aux jambes. John compare cela a une poupee 
gonflable . Losqu 'ils bougent leurs bras, on ne 

A gauche : croquis d'une grande entite realise par Elaine 
au cours de ta deuxieme interview i notons le u nez n et re· 
marquons egalement Ia ceinture qui n'etait portee que par le 
uchef ''· A dnoite croquis d'une grande entite fait par John . 
le nez et Ia ceinture y sont omis, toutefois John devait dire 
qu'a son av is une des entites au mains devait en avoir une 
(Doc. FSR). 

peut voir de coude. Leurs mouvements sont gra­
c ieux et ils ne font pas de grandes enjambees 
en marchant. 

Lorsque John se redressa, il commen<;:a a poser 
des questions auxquelles il rec;:ut des reponses . 
A un certai n moment, il demanda : "Que faites­
vous lorsque vous etes a l'exterieur des vais­
seaux ? " · On lui repondit : " Nous utilisons un 
masque (ou visiere) "· 

En regardant alentour, John aper<;:ut une des trois 
entites qui portait une "visiere "· Elle est hemi­
spherique avec deux bandes, l 'une horizontale en­
tourant Ia tete et I 'autre en travers. John compare 
cela a un masque de soudeur, de couleur rouge 
tt es fonce et devant recouvrir un visage normal. 
L'entite Ia plus grande, que John pense etre le 
leader , est Ia seu le avec laquelle il eut un contact 
direct pendant tout le temps qu 'il est reste a l 'in­
t erieur de I 'engin . 

Tout en lui montrant le masque, cet etre lui dit : 
" Nous trouvons cela malheureux (l'usage d'un 
masque) parce que nous voyons par vos yeux Ia 
plupart du temps . II arrive frequemment que nous 
ne trouvions pas d 'yeux adaptables, auss i nous 
utilisons ce masque pour modifier votre lumiere 
de fac;:on a Ia rendre compatib le a notre nerf 

optique "· 
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D'apres un croquis de John , entite portant une visiere (dessin 
de gauche) et, a dnoite , entite avec une visiere pourvue d'un 
apparei l d 'eclairage . 
Appare il d"eclairage pour Ia v ision nocturne ; v is iere devant 
iitre portee dans notre lumiere ; appare il d "ec lairage vu en 
coupe; appare il d"ec lairage d"un bleu soutenu ; brun rouge 
lance (Doc . FSRJ. 

visof has 
to be wom 
ir1 our ligKt 

dar\::iSh blte 
lig1'1t unit 

~brown 

- " Qu 'arrive-t-il pendant Ia nuit ? " demanda 
John . 

" Nous avons un adapteur qui emet une lu­
miere qui ame liore Ia visibilite " (ou quelque 
chose comme c;a, dit John) . 

L'-e ntite qui tenait le masque le mit avec l'adapta­
t eur. Celui-ci est epa is d 'environ % de pouce, 
en Iegere forme de croissant, et d'env iron 1 pou­
ce de profondeur. Sur Ia face exteri eure, il y a 
une espece de gr ill e pyramidale. Ce dispositif se 
monte sur le dessus de Ia visiere et lorsqu'il est 
allume, il diffuse une lumi ere bleue vers le bas et 
en avant de Ia visiere, se lon un angle de 45°. Cela 
change Ia cou leur et \'aspect de Ia vis iere, ainsi 
que " \' impression rec;ue par les autres " · 

On dit a John : " Cela modifi e \'impression que les 
" unites statiques " de votre planete voient de 
nous. Les " unites statiques " sont les non·habi­
t ants lineaires de votre planete " · 

Ceci parut incomprehensible a John. 

Lorsque John demanda : " Pourquoi n'y a-t-il pas de 
cou leurs dans votre vai sseau ? "· Le leader repon­
dit : " Pour vous , il n'y a pas de couleurs , mais 
pour nous il y en a. Ceci est du a Ia structure de 
notre apparei l optique, Ia lumiere que nous rece­
vons provoque des reactions differentes de celles 
suivant lesquelles reagit votre nerf optique. Les 
cond itions sont controlees en notre faveur , et 
c 'est pourquoi vous voyez ce que vous voyez "· 
John demande s'i l peut faire le tour de l 'engin, ce 
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qui lui est accorde. Alors qu 'il marchait vers le 
mur, un trou apparut brusquement. De forme 
ovale, ayant approx imativement 7 pi eds de haut 
et 3 pi eds de large. John et les 3 entites se de­
placent maintenant dans un couloir de faible lon­
gueur et penetrent ensuite dans une autre sa lle 
par une ouverture similaire. 

Cette cab ine a les mem es dimensions que ce lle 
dans laquell e eut lieu l 'examen , et il pense qu'il 
s'ag it d'un dortoir, etant donne Ia presence de 
couchettes ai nsi qu 'une table pres d'un mur, sup­
portant des boites. li s ne font que traverser cette 
piece et se retrouvent rapidem ent dans un autre 
cou loir. 

li s penetrent alors dans une autre salle que John 
compare a un laboratoire. II demande que\ en est 
\'usage, on lui repond : " recherches " · John de­
mande alors s'ils possedent des microscopes, et 
on lui montre un grand appare il ayant une con­
so le centrale tout autour. Sous Ia partie supe­
rieure de l 'appareil, il y a des panneaux carres 
translucides. Un flacon en verre contenant un li­
quide est alors place sur I 'un des panneaux. L'en­
tite passa ses mains au-dessus de I 'apparei l et 
un autre panneau carre coulissa hors de Ia console 
centrale directement au-dessus de l 'eprouvette. 
L'entite appuya alors sur un bouton carre si tue 
sur \"avant du panneau carre superieur et une 
lueur bl euihre apparut entre les deux panneaux, a 
l ' interieur de l 'eprouvette . 

Au-dessus de Ia consol e centra le, il y a un autre 
long tab leau sur toute Ia longueur de l 'appareil. 
Au-dessus des deux panneaux carres apparait un 
hologramme agrandi de l 'eprouvette . En touchant 
differents endroits sur le panneau superieur, 
l 'eprouvette pourrait etre observee suivant quatre 
angles differents. lis exp liquent que cet appareil 
remplit Ia meme fo nct ion que le microscope que 
nous connaissons, mais avec des performances 
tres superieures. L'appareil lui-meme est long de 
+ 10 pieds, large de 4 pieds et haut de 4 pieds. 
II y a d'autres appare il s similaires dans cette 
piece, avec d'autres equ ipements . John est alors 
amene en dehors du laboratoire et rejoint une 
autre piece en passant par un couloi r de con­
nection. Dans cette autre piece, il y a quatre 
ensembles de co-uchet tes di sposees en quadrila­
t ere. Chaque ensemble est compose d'une ran­
gee de troi s autres couchett es au-dessus. Chaque 
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couchette est de forme ondulee et recouverte 
d'un matelas forme de bulbes, elles ont chacune 
une boite de 6 X 6 pOUCeS et epaisse d'1 1f2 pOU­
CeS, avec quatre petits boutons carres sur Ia 
face superieure. Etant en position horizontale, 
ces boites sont placees sur Ia partie arriere gau­
che. John pense qu'il s'agit d'un dortoir et que 
les couchettes sont utilisees pour dormir pendant 
les periodes de repos. Elles sont aussi utilisees 
lorsque l'engin est en voyage dans l'espace. 
Chaque couchette a sa propre mini-atmosphere 
qui sert a compenser les brusques changements 
de direction et les arrets. 

Apres avoir quitte le dortoir, descendu un autre 
couloir et traverse une cabine dans laquelle, pour 
peu que John s'en souvienne, il y a des cou­
chettes et divers instruments, ils empruntent 
un couloir vertical. La chose suivante dont John 
se souvient est qu'ils debouchent dans le plan­
cher d'une grande salle . II comprend immediate­
ment qu'il se trouve dans Ia salle de commandes. 
Regardant autour de lui, il apen;oit quatre autres 
grandes entites assises et lui tournant le dos. 
Toutes semblent tres occupees et passent leurs 
mains au-dessus de tableaux en forme d'arc de 
cercle . II apen;oit une serie de sieges autour de 
Ia paroi , taus diriges vers l'exterieur, mais il est 
sOr qu'ils pourraient pivoter si necessaire. 

John est ensuite conduit vers une couchette sur 
laquelle il s'allonge. Elle lui semble tres conforta­
ble et Ia compare a une chaise-longue. Elle -est 
recouverte de coussins d'air miniature et a une 
longueur d'environ 6 pieds, faite evidemment pour 
quelqu'un de sa taille. A environ 18 pouces au­
dessus de Ia tete de John, il y a un objet en 
forme de cuvette d'environ 15-16 pouces de dia­
metre et ayant d'etranges cotes octogonaux. On 
dit a John de regarder I 'ecran et, a son etonne­
ment, une image est projetee sur le mur en face 
de lui. Cette image a approximativement 5 pieds 
de long et 2 pieds 6 pouces de haut. Dans les 
minutes suivantes, on lui montre des centaines de 
plans, cartes, images, de dessins et de tableaux, 
tous a Ia vitesse d'un flash, l'empechant d'en 
avoir une bonne vision. L'objet au-dessus de sa 
tete est, selon ses dires, " l'accompagnement 
auditif "· En d'autres termes, une explication 
complete etait donnee pour chaque image par cet 
objet. A un moment, John dit : " lis vont trap 
vite "· On lui repondit : " Ne vous en faites pas 

votre memoire les retiendra taus "· 

John ne peut pas se souvenir beaucoup de ce 
qu'on lui mantra, mais il se souvient cependant 
de quelques dessins. II reconnut une carte de 
notre systeme solaire• et une carte avec une photo 
de Saturne, qu'il reconnut a cause de ses anneaux. 
Une vue en coupe horizontale et verticale de 
l'engin (qu'il a depuis dessine) ainsi qu'une vue 
exterieure de celui-ci lui sont montrees . On lui 
montre aussi diverses cartes celestes constituees 
principalement par des cercles relies entre eux 
par des lignes, ainsi que des symboles et lettres 
etranges. (II a aussi reproduit certaines de ces 
li!=Jnes, cercles et symboles). 

John est aussi sur que certains de ces plans 
correspondent a ce que nous appelons coordon­
nees, et se souvient d'avoir entendu l'entite dire : 
" Vous avez le diagramme de fonctionnement de 
Ia serrure, mais vous n'avez pas Ia clef"· lis n'ont 
pas explique ce que cela signifiait. La seule autre 
chose dont John se souvient tandis que les images 
se succedaient est le mot " Phobos "• quoiqu'il 
ne se souvienne plus du contexte (John ne savait 
pas, il me le dit plus tard, que Phobos est le plus 
petit satellite de Ia planete Mars). 

Apres d'autres diagrammes et conversations, 
John est conduit dans une zone plus sombre de Ia 
salle de controle . De nouveau, on lui demande de 
regarder dans une certaine direction (a ce mo­
ment, il est debout) . Soudain, une scene produite 
par un hologramme apparait devant lui. 

Comme il regardait l'hologramme, on lui dit _que 
leur propre planete ressemblait a cela durant 
ses dernieres annees, apres avoir ete detruite par 
Ia pollution et d'autres problemes naturels. lis 
avaient perdu leurs deux soleils et l'une de leurs 
lunes a cause d'un mauvais usage. lis n'ont pas 
explique comment ils les ont mal utilises. 

L'hologramme montre un ensemble de cones me­
talliques de couleur grise sortant du sol (pro­
bablement une ville) derriere lesquels il y a des 
montagnes ou des collines. Le ciel est compose 
de couleurs variees et semble tres dense et bas. 
II y a des hachures de rouge, jaune , bleu et vert. 
A l'avant-plan et tres pres de lui se trouve un 
etre de taille moyenne, debout dans une robe a 
capuchon. On peut voir les details de son visage, 
ses yeux roses; il parait tres age. L'etre porte 
un objet lumineux de couleur rouge et jaune. On 
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Impression d 'Eiaine de · Ia table d 'examen avec sa console 
verticale a laquelle etaient raccordes des appareils se termi­
nant en sortes de parapluies (Doc FSR). 

demande a John de toucher Ia boule, ce qu'il fait, 
et il sent une etrange sensation lui traverser le 

bras. 

(II ne peut se souvenir d'avoir rec;;u une quelcon­
que expl ication pour l 'etre ou a propos de Ia bou­
le, mais il a !' impress ion que cela signifie que leur 
energie (I 'energie de Ia planete) a ete emportee. 
John dit qu 'il lui semble avoir ete privilegie d'avoir 
vu tout cela, car ils ant l'air de considerer cet 
endroit comme li eu sa int. II est quasi-certain que 
les trois entites n'etaient pas d'accord entre ell es 
pour lui montrer tout cela) . Apres que John eut 
touche Ia boule , le " leader , se tourna vers lui 
et dit qu 'il eta it temps de partir. II dit alors qu'ils 
se retrouveraient, et le souveni r suivant de John 
-est qu'il se trouve dans l'auto , il sent une secous­
se , et Ia voiture se deplace. 

Ceci constitue le detail des souvenirs de John de 
ce qui survint a bard de l'engin, et cela est cer­
tainement une histoire incroyable . 

D'autres points d'un certain interet du recit de 
John seront mentionnes apres le recit d'Eiaine . 

Le recit de John a ete constitue a partir d'inter­
views et de seances d'hypnose entre septembre 
et decembre 1977. 

Apres avoir ete separes sur le balcon, John ne 
revit plus Elaine a bard de l'engin. 

Le nkit d'Eiaine 

Les souvenirs d'Eiaine a propos de Ia colonne de 
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lumiere blanche ainsi que du brouillard vert absor­
bant Ia voiture, son\ 3xactement les memes que 
ceux de John . Elle a egalement eu cette impres­
sion d'ascension, ains i que d'avoir eu Ia tete ren­
versee sur le dossier du siege : et Kevin, qui 
etait debout, se sentit renverse sur le siege. Elle 
perdit conscience, et a son souvenir suivant, elle 
est sur le balcon pres de John , regardant vers le 
bas dans le grand hangar. Elle se souvient egale­
ment de Ia grande voiture bleue avec John, elle­
meme et Kevin debout devant Ia voiture. Elle 
avait le bras autour de Kevin. Kevin, pour autant 
qu'elle s'en souvienne, se trouvait aussi sur le 
balcon . 

Ell e se rappelle alors avoir ete emmenee sur une 
courte descente, tout en continuant de tenir Kevin . 
Brusquement, un trou est apparu dans le mur et 
se trouvant derriere, il y avait deux des " exami­
nateurs , decrits par John . Elle fut alors conduite 
dans une piece ou on lui enleva Kevin, malgre sa 
resistance qui n 'eut d'ailleurs aucun effet. Kevin 
fut aperc;;u pour Ia derniere fois au moment ou il 
etait emmene par une des grandes entites et un 
examinateur vers une partie de Ia sa lle qui n'etait 
pas visible. 

En face d 'elle, il y avait deux tables, celle de 
gauche de forme legerement concave et celle de 
droite horizontale. Alentour, divers instruments, y 
compris une lampe surmontee d'un cone. Cet 
instrument etai t fixe sur un chariot de roulement 
au sol. II y ava it trois de ces instruments autour 
de chaque table. Derr iere Ia table plate, il y avait 
une boite verticale mesurant envi ron 7 pieds de 
haut. celle-ci reliee par des conduites aux lampes 
surmontees de cones, ainsi qu 'a un instrument 
en forme de trident qui pendait de Ia boite ; ce 
trident etant lui-meme situe sur un chariot de 
roulement. Les tables, contrairement a ce ll es de 
John, etaient ici supportees par une grosse colon­
ne verticale fixee au so l sur une base conique. 
De chaque cote des deux tables, il y avait un 
marche-pied d'environ 12 pouces de hauteur, sur 
lequel se trouvaient les exam inateurs. 

El ai ne fut condu ite a Ia table horizontal e, elle put 
alors apercevoir une longue conso le attachee au 
flanc gauche de Ia t ab le. Sur cette console, il y 
avait divers instruments, dont des flacons et une 
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Elaine se souv ient qu'elle se debattait et qu'il y 
avait deux "examinat eurs .. tout pres d'elle. lis 
promenaient au-dessus de son corps un instru­
ment en forme de stylo tel que decrit John , cet 
instrument avait 4 pouces de long et 3f4 de pouce 
de diametre . L'interieur du stylo degageait une 
lumiere pourpre qui semblait changer d 'i ntensite. 
Un des exam inateurs accomplit taus les tests 
tandis que l 'autre ne faisait rien. lis examinerent 
tout son corps avec cet instrument en partant des 
pieds, et se depla9ant par degre jusqu'a Ia tete . 
Elaine se rappelle que les examinateurs produi­
saient un son comme s'ils marmonnaient ou chan­
talent pour eux-memes; en fait elle pense qu'ils 
devaient etre heureux de faire leur travail ! lis 
porterent une attention particuliere a son cote 
gauche. dans Ia region du rein ; elle ne sait pas 
pourquoi. 

Alors Elaine. qui eta it tres effrayee et continuait a 
se debattre, eut !'impression qu'une des grandes 
entites, ell e ne sait pas laquelle. l'avisait qu'ils ne 
pourra ient rien faire avec elle tant qu'elle serait 
comme 9a. A ce moment, une des grandes entites 
se rapprocha et immediatement, les examinateurs 
reculerent. II pla9a son majeur au milieu du front 
et les deux do igts exterieurs aux coins exterieurs 
de ses yeux, et ell e perdit conna issance. 

Lorsqu 'e lle revint a elle, elle se trouvait encore 
sur Ia table et n'etait plus attachee. mais elle ne 
savait pas bouger. Elle ne peut se souvenir si elle 
portait ou non des vetements lorsqu'elle fut con­
duite sur Ia table, mais lorsqu 'elle en descendit 
elle portait une longue tunique avec un capuchon 
serre. semb lab le a ce ll e des entites. Elle avait des 
manches bouffantes serrees aux poignets. Elaine 
dit que ce la ressemblait a de Ia cellophane chif­
fonnee mais que c'etait un materiau inconnu, 
c'etait opaque et a Ia fois transparent. 

La chose suivante dont Elaine se souvient est 
qu'e lle marchait dans un cou loir, les murs sont 
couverts d'une structure en nid d'abeille. Elle 
marchait avec deux, peut-etre trois grandes enti­
tes. Elle se souvient aussi avoir croise John dans 
une piece. leque l etait accompagne de deux autres 
entites. lis n'ont pas fait attention l'un a l'autre. 
Ensuite ell e s'engagea dans un autre coulo ir apres 
etre passee par un trou , et ensuite une ascension. 

Elle se retrouva dans Ia " sa ll e de controle • 
qu'el le identifia a cause de l'activite qui y regnait. 
Une des grandes entites Ia conduisit de !'autre 
cote de Ia salle. aupres d'une autre entite assise 
qui lui tournait le dos ; lorsqu 'e lle arriva, l 'entite 
se retourna. lui prit les mains et !'aida a s'asseoir 
sur un siege a son niveau. Elle croit que Ia crea­
ture lui dit : " Ce n'etait pas si mal, n'est-ce pas ? 
II n'y avait pas de quai faire des embarras ! • . 
C'est a ce moment qu'elle realisa qu'ils ne lui 
parlaient pas vraiment, ce qui l ' intrigua et l'inquie­
ta encore davantage. Elle prit place ensuite dans 
un siege moule sur une grande console. En regar­
dant alentour, elle aper9ut sur Ia gauche d'autres 
equipements qu i semblaient integres dans les 
parois. 

A ce moment, ell e eut !'impression de flatter, 
comme sur un nuage , mais elle etait toujours mal 
a l'aise. On lui presenta un plateau sur lequel il y 
avait des boites contenant des objets en forme de 
disque d'environ 1 pouce de diametre et une epais­
seur de 1f4 de pouce. Elle compare ceux-ci a de Ia 
creme rose. Le plateau etait blanc et de forme­
carree d'environ 33 em de cote. Elaine y jeta un 
regard et realisa qu'on les lui offrait. Elle venait 
de decider de les refuser car ils pouvaient etre 
drogues, lorsqu 'il s retirerent le plateau. Evidem­
ment. ils per9urent son apprehension . 

Apres ce la, Elaine eut !' impression que le leader, 
celui qui etait assis, demanda a l'un des deux 
etres qui etaient debout de .. faire de Ia musique ... 
A ce moment, Ia creature commen9a a tourner ses 
mains lentement. Elle entendit un son apaisant et 
pensa que c'etait pour Ia relaxer. Cela ressem­
blait plutot a de hautes sonorites de harpe. Elaine 
pense qu 'il produisait ces sons a l'aide de son 
esprit et de ses mains. Les sons etaient claire­
ment audibles et semblaient provenir de l'entite. 
Tandis que Ia musique jouait, le leader dit : " Tout 
le monde a un talent, ce lui-c i est un musicien. ceci 
est son talent " · Alors que Ia musique jouait, le 
" leader .. dut sentir qu'Eiaine se faisait des sou­
cis pour ses enfants. car il se tourna vers elle et 
dit : "Vos enfants sont a l'abri. Vous faites grand 
cas de vos enfants, nous ne nous reproduisons 
pas, nous n'avons pas d'enfants. Nous reprodui­

sons a travers vous, vous etes nos enfants "· 

Lorsque Ia rnusique s'arreta, e ll e se sentit relaxee 
et detendue. Elaine fut alors conduite vers un 
autre siege pres du tableau de controle . Elle 
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s'assit et on lui mantra comment fonctionne l 'en­
gin. II y avait des carres de couleur sur un pan­
neau et on lui dit qu'elle pouvait manreuvrer 
l'engin en les touchant. L'entite en designa un 
du doigt et lui dit de le toucher. Rien apparam­
ment ne survint, mais elle se souvient qu'on lui 
dit que cela faisait virer l'engin. L'entite se de­
tourna d'elle et se mit a converser avec quelqu'un 
d'autre. et malgre qu'Eiaine savait qu 'ils con­
versaient. elle ne pen;:ut aucune pensee ou impres­
sion mental e. 

En se retournant vers elle. l 'entite lui demanda 
si elle souhaitait voir ou elle habitait. Elle acquies­
sa et eut Ia vague impression qu'une porte ou une 
fenetre s'ouvrait sur sa dro ite . En regardant par 
l'ouverture . elle vit des masses d'etoiles . Cela 
pouvait etre un panneau ou une fenetre. peut­
etre meme une projection . C'etait de forme 
rectangulaire. place horizontalement. d'environ 3 
pieds de long sur 1 pied de haut. Une eto il e lu i 
fut designee et on lui dit que c'etait Ia qu 'e ll e 
vivait. Elle se trouvait dans le coin inferieur droit 
de l'ecran. A ce moment. l'etoile se mit a gran­
dir et a se rapprocher jusqu'a ce qu'elle put re­
connaltre Ia Terre (Elaine put !'identifier grace 
aux vues meteorologiques de satellites). De nou­
veau l'image s'agrandit jusqu'a distinguer Ia 
Grande-Bretagne. Ensuite. elle vit l 'estuaire de Ia 
Tamise ainsi que des rues et des maisons illumi­
nees. De nouveau . on lui dit que c'etait Ia qu 'e lle 
habitait. Elaine dit qu 'e lle n'avait aucune idee s'il 
s'agissait d'une image projetee. ou si elle regar­
dait dans un bon telescope , ou si elle descend it 
a Aveley de l'espace. Elle fut ensuite conduite a 
travers Ia salle de contr61e dans un endroit plus 
sombre. On lui dit de s'etendre sur une couchette 
et de regarder l'ecran. Au-dessus de sa tete se 
trouvait un appareil en forme de disque avec un 
octogone concave a l'interieur. Tout comme John . 
Elaine vit beaucoup de cartes. tableaux. images 
et plans. En fait. elle decrit certains d'entre eux 
comme etant semblables a d'anciens film s ou do­
cumentaires TV filmes a grande vitesse. Elle 
compare l'effet produit par l 'appareil au-dessus de 
sa tete comme si " ... on pompait le contenu d'une 
encyclopedie dans Ia tete de quelqu'un en une 
seule fois "· Les images et les cartes apparais­
saient tres rapidement. Au contraire de John. qui 
se souvient de certaines images . Elaine ne s'en 
rappelle qu 'une. et il s 'agit d'une carte de notre 
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systeme solaire. La chose Ia plus interessante 
est qu'elle aff irme avoir vu 11 planetes au lieu 
des 9 actuellement connues. Apres cela. l'ecran 
s'eteignit et le leader l'amena par une pente dans 
un endroit desert. Elle ne sa it pas dire ou ce la con­
duisait, mais ce dont elle se souvient, c'est que 
John et Kevin s'y trouvaient deja, quoiqu'ils ne 
semblerent pas Ia remarquer. 

Brusquement. une image lumineuse apparut devant 
eux. II s'agissait de l'hologramme deja decrit dans 
le recit de John. Elle pense qu 'ils lui ont dit : 
" Voici d'ou nous venons " ou " sommes venus • 
et qu'ils ont dit en regardant l'hologramme : 
" Ceci est le germe de vie, notre passe et votre 
futur. toute notre existence. Acceptez ceci de nous 
pour vous-memes, vos enfants et votre bienveil­

lance "· 

Elaine se souvient alors qu'i ls lui ont dit de tou­
cher Ia boule. Elle vit que John et Kevin l'avaient 

deja touchee aussi. apres qu'ils eurent fa it signe. 
el le Ia toucha aussi. Apres s'etre detournee de 
l 'hologramme. le leader dit : "qu'il etait l'heure 
de partir ... mais que nous nous verrons de nou-
veau )). 

C'est ici que le recit de John s'arrete, mais Elaine 
cont inue. Elle se rappelle avoir ete "dans un en­
droit bitumeux et nu "· Elle s'habillait et pressait 
les autres de Ia suivre et que " on ferait mieux 
de s'en aller "· Elaine se rappelle avoir bu une 
grande rasade d'un liquide (comme si elle etait 
pressee d 'en finir) d'un bocal rond. El le ne sait 
pas ce que c'eta it ni le goOt que cela avait. Le 
bocal fut repousse vers le bas et il fut recouvert. 
Son souvenir suivant est qu 'e lle se trouve dans 
une piece. peut-etre dans le hangar. Elle se trou­
vait sur une espece d 'estrade autour de Ia voiture. 
L'estrade surplombait Ia voiture d'approximative­
ment 4 a 6 pieds. Entre l'estrade et Ia vo iture . il y 
avait des escaliers. La voiture se trouvait au bas 
d'une rampe et tournee dans le sens contraire a 
sa position initiale. En face de Ia voiture , il y avait 
un mur en forme de " fer a cheval "· A cet instant, 
elle se trouva it en compagnie du leader et l'entite 
qui avai t joue de Ia musique apparut. Le musicien 

s'adressait au leader en le nommant Lyra et celui­
ci lui repondait en le nommant Ceres. Alors ils 
lui dirent au revoir. En regardant vers Ia voiture, 
el le s'apen;:ut que les enfants s'y trouvaient deja 
et que John eta it sur le point d'y manter. A ce 
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moment, elle dut donner !'impression de ne plus 
vouloir s'en aller, car il s lui dirent qu'elle pouvait 
rester , quoiqu'e l le savait que ce n'est pas ce qu 'ils 
vou laient dire. Ensuite Ia voiture gresilla en dispa­
raissant (dematerialisee au travers du mur). Cela 
commen<;a par le capot et se depla<;a graduelle­
ment le long de Ia voiture. Tandis que ce la se pro­
duisait, Ia piece devint tres lumineuse . Lorsque Ia 
voiture eut comp letement disparu , Elaine devint 
tres soucieuse. l is lui dirent de ne pas s'en faire 
et qu 'e lle pourrait les rattraper. Elle se rappelle 
avo ir vu Ia voiture traversant des avenues pres du 
bois, et ensuite etre entree dans Ia voiture en 
mouvem ent et refermer Ia portiere , en remarquant 
que le plafonnier etait allume. Elle ressentit en­
suite une secousse et I 'aventure fut terminee. 

Elaine se rappelle encore s 'etre inqu ietee de sa­
voir si tout le monde eta it Ia, et el le pensa que 
Ia raison pour laque ll e les entites lui avaient dit 
qu 'e ll e pouvait rester, etait pour tester sa re­

action. 
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Comparaison entre les nkits 

Les simili tudes entre les recits d'Elaine et de son 
mari sont assez remarquables malgre certaines 
differences assez notables . 

La premiere de celles-c i concerne Ia scene du 
balcon dans laquelle John se rappe lle les occu­
pants a l'interieur de Ia voiture , tandis qu'Elaine 
se souvient distinctement avoir vu John, elle­
meme et Kevin debout devant Ia voiture. Peut­
etre qu 'apres que John ait ete conduit ailleurs 
les occupants soient sortis de Ia voiture, et 
qu'Ela ine ne se souvienne que de cette partie . 
Ell e se souv ient egalement d'une sorte de rampe 
devant Ia vo iture. La ra ison pour laquelle ils 
avaient !'impression de se voir n'est pas claire, 
quoiqu' il s'ag isse peut-etre d'une maniere de leur 
montrer comment ils avaient ete en leves. La pos­
sib ilite selon laquelle ce qu 'ils ont vu etait leur 
corps physique alors qu 'il s etaient dans leur corps 
spirituel, parait assez improbable parce que taus 
deux aff irment qu'il s n'etaient pas separes de 
leur corps physique ou , tout au moins, que c'est 

comme cela qu 'il s le ressentaient. 

Les descriptions de John et Elai ne concordent 
exactement en ce qui concerne les grandes enti· 

tes et les "exam inateurs "· Cependant, Ia sa ll e 
d'examen semble avoir ete per<;ue differemment : 

Elaine et le u chef n regardent Ia voiture sur Ia rampe avant 
qu'elle ne quitte le • hangar " (Doc . FSR) . 

Elaine ne se souvient pas avoir vu de " barre " 
ou d'appare il en forme d'ecran, mais ils se sou­
viennent chacun de l'appareil en forme de •StyJo, 
attache a un cab le , quoiqu'il soit decrit differem­
ment en ce qui concerne Ia longueur et Ia couleur. 
On leur mantra Ia salle de contr61e a taus les 
deux, ainsi que des cartes, dessins et tableaux 
sur une sorte d'ecran. On leur mantra egalement 
a tau s deux I 'hologramme. 

Chacun d'eux pensait etre avec le " leader, du 
vaisseau, mais je pense qu'ils ava ient ete desi­
gnes com me guides. John signa le que son • leader" 
etait plus grand de 2 pouces que le reste de 
!'equipage et qu 'il ne portait pas de ceinture, ce 
qui evidemment correspond a un comportement 
typique de • leader"· D'autre part, Elaine se 
rappel le que toutes les entites qu 'e lle vit avaient 
Ia meme taille standard d'environ 6 pieds 6 pou­
ces, quoique son • leader " sembla it imposer plus 
de respect que les autres . 

A Ia fin du recit d'Elaine , ell e dit qu'elle a vu Ia 
vo iture quitter le vaisseau avant qu'elle n'en 
sorte elle-meme. Ceci correspond exactement 
avec Ia description de !'incident qu 'Eiaine a faite 
initialement, car elle commen<;a par se souvenir 
etre dans Ia voiture un quart de mile apres John . 
De plus, John se souvient vaguement etre revenu 
a lui alors qu 'il sorta it du broui ll ard. 

II est etrange que le recit de John s 'interrompt 

apres qu'on lui eut montre l 'hologramme, tandis 
qu'Eia ine se souvient de beaucoup plus jusqu 'a 
sa rentree dans Ia voiture sur Ia route . II s'agit 
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peut-etre d'un blocage temporaire qui sera libere 
par Ia suite . 

Configuration de l'interieur de l'ap­
pareil 

Tandis qu'il regardait des cartes et tableaux sur 
l'ecran, Ia configuration de l'interieur de l'appa­
reil a ete expliquee a John . II me l'a decrite ... 

II y avait trois niveaux distincts dans l 'appare il , 
le niveau superieur constituant Ia salle de con­
tr61e. Celle-ci contenait un ensemble de sieges et 
divers panneaux au-dessus d'elements . C'etait 
depourvu de flash, cadrans au boutons. C'etait 
de forme ovale, d'environ 40 pieds de long et 
30 pieds de large. 

Le ni veau au-dessus de Ia sal le de contr61e com­
prenait les salles d'examen, salles de loisirs, un 
laboratoire et des salles de repos. II n'est pas 
sur du nombre de salles qu'il y avait a ce niveau, 
mais ne se souvient seulement que de quatre 
salles sur Ia section en coupe qu'on lui mantra. 

Chaque salle etait de forme ovale horizontalement 
et verticalement, et chacune communiquait avec 
les autres par des sortes de partes a ouverture 
instantanee et de tunnel s de connection . 

Entre les salles de ce niveau et Ia coquille exte­
rieure de l 'engin, se trouve le module de propul­
sion. Le " canon " directionnel au convertisseur se 
trouvait construit a l'arriere de l'appareil. Le reste 
du systeme de propulsion par ions etait construit 
sur les deux flancs de l'engin. 

Le troisieme niveau, le plus bas, contenait un tres 
grand hangar qui contenait des supports paralleles 
et verticaux sur les murs. Cette salle etait egale­
ment de forme ovale. Les salles etaient de forme 
ovale, exp lique John , parce que construites par 
moulages souffles. Elles n'ont pas d'autre forme 
pour des raisons de simplicite. 

L'engin tout entier etait eclaire d'une lumiere 
blanc-grisatre qui semblait provenir des murs. 
Les seules lampes apen;:ues au cours de Ia ren­
contre sont les deux lampes situees dans Ia salle 
d'examen de John . Et meme ces deux-la etaient 
d'une brillance agreable. 

Aucune fenetre n'a ete observee a l'interieur de 
l'appareil, sauf le panneau au fenetre qui a ete 
ouvert apres qu 'on eut demande a Elaine si elle 
voulait voir au elle vivait . L'engin proprement dit, 
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les murs et tout le reste a l'interieur paraissaient 
constru its dans un materiau entre plastique et 
metal. Le mot plastique est utilise a defaut d'une 
meilleure description ; peut-etre que Ia denomi­
nation " synthetique " serait plus appropnee. 
Toutes les consoles et instruments paraissaient 
moules dans le sol. Ouoiqu'ils n'aient jamais aper­
<;u l 'exter ieur de l 'engin, John dit qu 'on lui mantra 
un dessin de celui-ci. II etait de forme ovale 
aplatie lorsqu 'on le regardait d'un plan vertical et 
horizontal, et parfaitement regulier. La seule pro­
tuberance externe eta it quelque chose que John 
pense etre une sorte d'echappement, et une grille 
autour du perimetre horizontal de l 'engin. La grille 
sembla it faite en plusieurs tron<;ons, et il lui sem­
ble qu'elle est utilisee lorsque l'engin se trouve 
sous l 'eau, au l'eau est aspiree a !'avant et reje­
tee a l 'arr iere. Des ailettes sur Ia grille assurent 
Ia direction. II pense aussi qu'elles sont utilisees 
dans !'atmosphere en coord ination avec l'echap­
pement. John n'a aucune idee de Ia couleur de 
l 'engin. 

L'interieur de l'appareil 
II n'y avait abso lument aucune variation de cou­
leurs a l'interieur de l'engin. La plupart des chases 
paraissaient d'un gris blanchatre. Les seules 
chases d'une autre couleur etaient le viseur rou­
geatre, Ia luminosite bleue des deux panneaux du 
" microscope "• Ia peau brune et Ia • fourrure " 
des exam inateurs, ainsi que le nez brun clair des 
examinateurs. Comme decrit dans le recit de John 
le systeme optique des entites differe du notre, 
ils ne peuvent pas percevoir Ia totalite de notre 
spectre en entier et nous ne voyons le leur. 

Accueil des entites 
John dit que chaque fois qu'il s'approchait d'une 
entite, il etait submerge de pensees confuses. 
li s etaient au courant de cet etat et lui disaient 
qu'il n'eta it pas encore pret pour des • multi­
contacts "· En d'autres termes. il n'etait pas 
encore pret a communiquer avec d'autres entites 
que le " leader"· Lorsqu 'une autre entite sou­
haitait sa luer John , le leader se tournait vers John 
en lui disant : il vous salue avec ... (quelque 
chose dont il ne se souvient pas) et bienveillance. 

Ordinateur 
Lorsque John demanda s'ils avaient une sorte 
d'ordinateur, ils donnerent !' impression d'en etre 
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amuses et lui dirent qu 'ils avaient un ordinateur 
organique qui contr61e l'engin lorsque necessaire. 
De plus, ils lui dirent que leur esprit avait Ia 
possibilite de se connecter directement sur cet 
ordinateur organique. Ceci leur donne Ia possibi­
lite de se passer de contr61e manuel. Cette me­
thode ne peut etre utilisee que de certains em­
placements de chaque salle. Pour l 'appliquer , ils 
utilisent une sorte de code de pensees, ce qui 
fait qu'il n'y a pas d'accident . 

Communication 
Les entites n'utilisent pas leur propre systeme 
de communication pour converser avec les hu­
mains. lis utilisent nos mots, qu'ils prennent dans 
notre memoire et nous les renvoient, soit sous 
forme de questions, reponses ou affirmations . 
lis n'ont pas de langage ni de vocabulaire, mais 
travaillent a un niveau de contact emotionnel. 
Ceci est de Ia telepathie poussee a un tres haut 
niveau. De cette fac;on, on peut imaginer !'equiva­
lent de 1000 mots en une fraction de seconde. 

Lors du premier contact avec des humains, notre 
cerveau est explore pour acceptation d'emotions. 
lis peuvent ensuite projeter une image plus 
adaptee a notre niveau emotionnel. Une fois 
qu'ils ont projete cette image, ils doivent s'y 
tenir. 

lis disent que nous avons encore quelques bribes 
de leur systeme de communication primitif. Celles­
ci sont : Ia priere, Ia meditation, le yoga, le 
sommei l et toutes formes de communication psy­
chique. Tout ceci a fait partie de leur evolution 
mais n'est plus utilise actuellement. 

Les examinateurs 
Ceux-ci ont deja ete decrits dans le recit de John. 
Comme indique , il n'y avait pas de contact direct 
entre John , Elai ne et les examinateurs. On dit a 
John qu'il serait inutile d'essayer de communi­
quer, car ils n'ont pas de pouvoir telepathique. 
Elaine eut l'etrange impression qu 'on lui disait que 
le nom collectif de ces etres etait Se 0 tine ou 
Es 0 tine ou Cse 0tine (prononcez SEB-A-TINE) . 
Elle est egalement certaine qu'en reponse a sa 
frayeur provoquee par l'apparence de ces etres, 
on lui dit : " Ne vous en faites pas, ils ont encore 
plus peur de vous que vous d'eux "· 

John croit avoir demande ce qu'ils etaient et pour­
quai ils etaient si differents, et Ia reponse fut : 

D'apres un croquis de John : Ia grande boule qu ' il aper~u1 
par une petite fenetre d'observation. 
Bleu fonce ; peau epaisse ; bras de couleur brune se depla­
yant ensemb le pour se toucher; lumiere d 'un bleu brillant ; 
arrondi com me une boule (Doc FSR). 

brownilrMS 
move tcgetter 
and twdl --

" Comme vous-meme, ils sont d'une autre periode 
du temps "· John pense que les examinateurs 
etaient simplement des etudiants ou des appren­
tis qui etudient Ia medecine et font de Ia recher­
che. II est certain qu'ils provenaient d'une planete 
differente de celle des grandes entites. 

Pieces de rechange 
Si une piece de rechange ou un objet est neces­
saire dans une des salles, les entites passent un 
message emotionnel et l 'objet apparait du sol, 
provenant d'une zone de stockage entre les salles. 

Odeurs 
II n'y eut qu'une fois une odeur, ·et ce fut lorsque 
John se trouvait sur Ia table d'examen. II dit qu'il 
y eut comme une odeur d'ozone quand Ia "barre,. 
ou " l 'ecran " passa au-dessus de son corps. 

Vibration 
Juste apres qu'on lui ait montre l 'hologramme, 
John sentit vibrer tout l'engin pendant quelques 
secondes. Ce fut a ce moment que le " leader " 
de Joh11 dit : " II est temps" ou quelque chose 
comme c;a. 

Systeme de propulsion 
Tand is qu'il passait dans un corridor, John aperc;ut 
sur sa gauche une petite fenetre d'observation. 
En regardant par cette fen etre, il vit une grande 
boule avec un revetement exterieur comme une 
peau. Cela avait deux bras qui venaient de l 'ar­
riere et se rencontraient sur le devant. Cette 
peau etait mobile, comme une paupiere qui se 
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refermait sur Ia boule et qui se mouvait sur un 
axe vertical. Les deux bras depla9aient Ia peau 
de recouvrement, et se rejoignaient sur le devant 
de Ia boule lorsque Ia peau etait refermee. La 
boule etait de couleur bleu fonce et recouverte 
de lampes rondes d 'un bleu brillant. Cela parais­
sait avoir 6 pieds de hauteur et demeurait sans 
mouvement lorsque John le regardait. 

On lui expliqua que cela faisait partie du module 
de propulsion par ions. Les " paupieres ,. s'ou­
vrent et se ferment a des vitesses differentes en 
emettant un jet d'ions qui cree un tourbillon 
(vortex) , ce qui provoque le tournoiement des 
particules a l 'exterieur de l 'engin. Ceci provoque 
comme une sorte d'explosion qui deplace l'engin 
de sa position vers une autre. Cette sequence est 
ensuite repetee et l 'engin se deplace. Cette pous­
see est produite par le noyau central a l'interieur 
de l'appareil. Au lieu de laisser le tourbillon se 
deplacer dans toutes les directions, celui-ci est 
conduit par un canal et libere au-travers du syste­
me directionnel decrit ci-dessus. 

Ce " canon ,. ou " activateur ,. est utilise pour 
controler Ia direction et Ia vitesse de Ia poussee. 
Des virages aigus et des arrihs brusques sont 
obtenus en arrihant Ia poussee pour un temps 
determine et en diffusant le tourbillon par de 
petits echappements directionnels exterieurs si­
tues a d'autres endroits de l'engin. Les forces 
gravitationnelles sont contrecarrees en modifiant 
!'atmosphere a l'interieur de l'engin . Cela est con­
trole par l'ordinateur organique. 

John signale que cette theorie lui a ete expliquee 
en detail, mais il n'a pas le pouvoir de l'·expliquer. 
II realise que cette theorie peut avoir l 'a ir d 'une 
blague pour quiconque connait les systemes de 
propulsion par ions. 

Propulsion magnetique et 
champ magne.tique 

On dit aussi a John que dans notre atmosphere, 
un systeme de propulsion magnetique est utilise , 
ceci parce que Ia propulsion par ions est dange­
reuse a utiliser. La raison n'en n'est pas specifiee. 
II a ete signale que Ia propulsion magnetique est 
associee a Ia propulsion par ions et a ete le 
systeme de propulsion principal des entites. Cela 
est effectue en prenant les particules se trou­
vant a l'exterieur de l 'appareil dans une certaine 
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zone et en les convertissant dans une polarite 
similaire a celle des particules a l 'interieur de Ia 
coque de l'engin ; de cette fa9on , cela produit 
une poussee vers les particules exterieures dans 
cette zone. Ceci est constamment repete . L'effet 
de ce systeme de propulsion donne I 'impression 
que l 'appareil est deforme lorsqu 'on le voit de 
I 'exterieur. 

lis peuvent aussi deformer ce que nous voyons 
en utilisant un fort champ magnetique , ce qui veut 
dire qu'ils peuvent aussi rendre les chases invisi­
bles. Ouand bien meme l 'engin se trouverait de­
vant des arbres ou tout autre arriere-plan, nous 
continuerions de voir ce qu 'il y a derriere . Ce qui 
veut dire qu 'ils filtrent !'i mage de l'arriere-plan 
au travers des particules magnetiques de l'engin 
et projettent celles-ci comme un hologramme 
devant l 'engin , de cette fa9on ils donnent !'impres­
sion qu'il n'y a pas d'objet. Aussi , en utilisant des 
particules pour creer une fausse impression, ils 
peuvent projeter Ia representation de ce qu'ils 
veulent pour un quelconque observateur et, de 
fait , ils utilisent souvent cette technique. lis peu­
vent aussi projeter !'image d'un arriere-plan d'un 
cote et celle de l 'engin d'un autre c6te. Et aussi 
projeter !'image de l'engin dans n'importe que! 
endroit. 

II a aussi ete signale qu'ils peuvent provoquer 
!'a rret de machines ou autres objets se trouvant 
dans les environs du systeme de propulsion ma­
gnetique. Dans les premiers temps, le champ 
magnetique entourant l'engin provoqua beaucoup 
d'accidents involontaires, mais le champ est main­
tenant bien plus faible et mains performant. Seule 
une faible sensation de picotement pourrait en 
resulter si on etait a proximite du champ magne­

tique. 

Le champ magnetique peut aussi etre dirige afin 
de constituer une arme tres performante, tout 
comme Ia lumiere dans une lampe laser. lis disent 
l 'avoir utilise contre nous pour detruire des 
missil es ou d'autres armes similaires. 

John se rappelle avoir, a un moment, demande 
aux entites comment ils peuvent etre dans notre 
atmosphere sans etre reperes sur les radars . 
II lui semble qu'ils en ant ete amuses, ce qui fut 
confirme quand le " leader ,. dit : " Pour traverser 
votre systeme radar , c'est comme passer devant 
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Coordonnees 

Selon John , ce que nous appelons coordonnees 
ou !ignes de visees ont joue un role dans le syste­
me de navigation et de cartographie. lis uti lisent 
ces lignes de force comme aide directionnelle 
lorsqu'il s sont dans !'atmosphere terrestre. lis 
utilisent les impulsions magnetiques entre les 
!ignes de force afin de beneticier d'une poussee 
supplementaire pour quitter !'atmosphere de Ia 
terre. Comment et pourquoi ils les utilisent n'est 
pas clair. 

II a ete signale que Ia terre entiere, ainsi que 
d'autres planetes, sont couvertes d'un reseau de 
!ignes qui sont toutes relie·es. Tout en expliquant 
cela, ils ont dit : " Vous avez le diagramme du 
fonctionnement de Ia serrure, mais vous n'avez 
pas Ia clef "• mais ils n'ont pas donne d'autres 
explications. Peut-etre que ceci pourrait etre inter­
prete comme ceci : " Vous avez deja decouvert 
les lignes de force et les avez tracees sur des 
cartes, mais vous n'avez pas encore trouve com­

ment les utiliser "· 

Bases sous-marines ? 

Au cours de Ia troisieme seance d'hypnose, j'ai 
demande a John : " D'ou viennent-ils ? "· Sa re­
ponse fut : " lis sont toujours ici "· 

II dit alors qu'ils ont plus d'une base, mais il eut 
un blocage total lorsqu'on lui demanda ou . Depuis, 
il a acquis Ia certitude qu'ils lui ont dit. lis ont 
dit : " Nous avons des bases dans vos mers et 
vos oceans , dans des zones que vous appelez tri­
angles. Les bases sont sous Ia mer pour se mettre 
a l'abri, et Ia plupart de leurs mouvements se 
font sous l 'eau. lis ne reviennent a Ia surfacP 
qu'a proximite de Ia terre. 

Etres superieurs ou non 

John signale que, malgre qu'il n'ait eu de contacts 
qu'avec le " leader "• il lui semble qu'a certains 
moments, il a pu percevoir les pensees des autres. 
II dit qu'il y avait comme une sorte de barriere 
mentale entre lui et les deux autres, mais qu'il 
pouvait quelquefois passer outre. Malgre qu 'ils 
aient signale tout au long de Ia rencontre qu'ils 
etaient pacifiques et bienveillants, il sentit qu'ils 
pourraient etre capables de violences, quoiqu'ils 
semblent avoir plus de pitie que nous. 

li s donnerent aussi !'impression qu'ils sont tres 
superieurs a Ia race humaine. John ressentit cela 
comme s'ils voulaient se faire passer pour des 
dieux et par consequent, etre au-dessus de nos 
standards. lis ont dit qu 'ils ne meurent pas, mais 
John eut !'impression que , malgre qu 'ils vivent 
beaucoup plus longtemps que nous, ils meurent et 
sont susceptibles d'etre malades. lis peuvent 
guerir beaucoup de choses, mais peuvent con­
tracter des maladies humaines. 

Vetements 

John et Elaine se souviennent avoir porte des 
vetements qui leur ont ete donnes a l'interieur de 
I 'engin. John et Kevin portaient des combinaisons 
en une oiece avec des capuchons. Celles-ci 
etaient fermees aux poignets et enfermaient les 
pieds . John se rendit compte pour Ia premiere fois 
qu'il portait ce vetement au moment ou il balanca 
ses jambes en descendant de Ia table d'examen. 
II dit qu'il se sentait au chaud et nature!, quasi­
ment comme dans une seconde peau. 

Elaine, comme signale precedemment, portait une 
longue robe avec un capuchon ajuste semblable 
a ce lui des entites. La robe avait des manches 
bouffantes refermees aux poignets. Cela avait 
l 'a ir d 'etre fait comme dans de Ia cellophane 
gauffree , ou d'un materiau similaire. Elaine 
s'aper<;:ut pour Ia premiere fois qu 'e lle portait Ia 
robe quand elle descendit de Ia table d'examen. 
Ces vetements leur ont probablement ete donnes 
pour des raisons d'hygiene. 

Denominations des etres 

Elaine declare que, lorsqu'elle se trouvait dans Ia 
salle avec le balcon au-dessus de Ia voiture, le 
" leader , appelait le musicien « Ceres " et que 
celui-ci repondait au «leader» en l'appelant «Lyra". 
Ce sont les deux seuls noms dont elle se sou­
vient, quoiqu'elle pense qu'on lui en dit plus. 

Elaine n'avait jamais entendu ces noms avant, et 
elle fut surprise d'apprendre que Ceres est le 
plus grand astero"lde de Ia ceinture des astero"ldes 
et que Lyra est une constellation d'etoiles. 

John mentionne egalement un nom qui pourrait 
etre celui d 'une des entites. Celui-ci est Zeiter. 
Zeta correspond a Ia lettre grecque Z et pour­
rait etre une partie du nom de plusieurs etoiles, il 
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taut egalement mentionner que Zeta Reticuli a 
ete mentionne dans le cas de Betty et Barney 
Hill. 

John et Elaine se souviennent tous deux du mot 
Se 0 tine. John a ete le premier a le mentionner 
mais Elaine dit qu'elle se souvient l'avoir vu ecrit. 
Elle ecrivit Se0tine (prononcez SEB-A-TEEN) et Ia 
chose presentant le plus d'interet est Ia troisieme 
lettre, laquelle n'est autre que Ia lettre grecque F. 
N'ayant jamais entendu ce mot etrange precedem­
ment, je consultai un livre traitant de Ia Mytho· 
Iogie Grecque , mais sans succes. J'ai demande a 
un collegue grec s'il avait une une idee de Ia si­
gnification de ce mot, et il me dit que Ia chose !a 
plus proche a laquelle il pense est le mot Saturday 
(samedi) , ou a un plat cypriote ! Aucune de ces 
deux explications ne semble correspondre. II si­
gnala aussi que !'alphabet grec n'a pas de "S ., 
mais un «a». 

II semble a Elaine que ce soit un mot collectif 

designant les " examinateurs "· 

Les enfants a l'interieur de l'engin 
Nous pouvons presumer que Karen et Stuart ont 
dormi pendant toute !'affaire puisqu 'ils dormaient 
dans Ia voiture avant qu'ils ne rencontrent le 
brouillard et apres, quand ils en sont sortis. II 
y a aussi d'etrang es references dans le recit qui 
font mention du fait que les enfants sont restes 
dans Ia voiture . 

Je n'ai ete autorise que deux fois a parler a 
Kevin concernant !'incident. II ne se rappelle 
pas beaucoup de choses a propos de Ia rencon­
tre. II ne se rappelle que !'ascension dans le 
brouillard, mais c'est tout. Un jour, il se tourna 
vers John et dit : " lis m'ont donne un tas de 
choses a faire lorsque je serai grand, mais je 
les ai toutes oubliees "· 

John ne veut pas que Kevin sache ce qui lui est 
arrive, car il est trop jeune et pourrait se me­
prendre. John a pris Ia decision de ne jamais 
discuter de Ia rencontre avec personne, et spe­
cialement avec ses enfants. 

(a suivre). 

Andrew Collins. 
UFO Investigators Network 1978. 

Traduction de Jean-Paul Petit. 

Le contenu de cet article est Ia propriete de ! 'auteur et toute 
reproduction, en partie ou en entier, ecrite ou verbale en 
publ ic, est strictement interdite. 
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Etude de differents 
aspects 
OVNI (3) 
Cas n° 5 . 

du phenomene 

Charlton, Wiltshire (G.B.). 16-07-1963 (7). 

Recit. 
Un ouvrier agricole decouvre le cratere et le 
signale a son patron, le termier Blanchard. 

Traces. 
II y a d'abord un cercle irregulier d'un diametre 
variant de 7 a 7,50 m, a cheval sur un champ 
de pommes de terre , et a l'interieur duquel toute 
vegetation a disparu, y compris les racines. 
Concentriquement, ·et a l'interieur de ce cercle, 
on observe une depression d'un diametre de 2,50 
m et d'une profondeur de 8 a 10 em. Au centre, 
un puits vertical de 13 em de diametre sur 90 
em de profondeur. Entre Ia grande depression et 
le bord du cercle denude se trouvent quatre mar­
ques longues de 1,25 m et larges de 30 em, dont 
les extremites eloignees sont a environ 3 m du 
centre . II n'y a aucune trace de brOiures ni meme 
de roussi. Un detecteur de mines promene sur 
les traces , s'est completement affole. En creu­
sant profondement, on a trouve un morceau de 
« pierre de fer » (magnetite ?) de 200 a 250 g, 
commun dans ces terres , mais beaucoup plus ma­
gnetise que nature. 

Commentaires. 
Dans un cas comme celui-ci ou I'OVNI n'a pas ete 
vu, Ia personnalite et Ia credibilite des temoins 
perdent beaucoup de leur importance puisque les 
traces existent et que leur analyse est du domai­
ne des enqueteurs ; pour autant, bien entendu, 
qu'il n'y ait pas mystification. Or, les traces 
semblent indiquer que c'est Ia base de !'objet 
lui-meme qui s'est posee sur le sol, les emprein­
tes exterieures etant celles de bequilles unique­
ment destinees a eviter le basculement de l'objet. 
II semble bien qu'il n'y ait pas mystification dans 
ce cas-ci, car pour faire un cratere meme peu 
profond, de pres de 5 m2 et quatre empreintes 
qui font ensemble 1,5 m2, il taut un poids consi­
derable, superieur a 100 t, ce qui exclut Ia fraude. 
On aimera it cependant savoir, ici aussi, si Ia 
terre a ete vraiment comprimee. C'est probable , 
car un cratere creuse a Ia pelle n'aurait trompe 
personne, esperons-le ! Quant au puits central, 
qui a bien l 'ai r d'etrc un trou de carottage, pour 
lui auss i on aimerait bien savoir si Ia terre a ete 
comprimee ou prelevee. 

La vegetation a disparu completement, avec ses 
racines a l ' interieur du grand cercle et dans le 

Releve schematique d 
Zone dans laquelle i 
tion ; orge ; depressi 
4 pouces en dessoUI 
de terre buttes (Doc. 

.. ·- :- - - -. -- - -

cratere . II taut c 

soit enlevees a1 
soit desintegree 
une energie inc 
implique une m1 
pliquee dont on 
ment le but, pu 
toute fayon etre . 
rissage. La secon 
ment farfelue e 
sans toutefois I' 
done pas d'explil 
parition totale de 

II n'y a pas de 
carbonisation . 0 
n'emettait pas ur 
magnetiques ultr 
teur magnetique 
demineurs de Hr 
le terrain, s'est c 

a cause de Ia pn 
fortement aimant 
a deterre a une ' 
apporte Ia preuve 
I'OVNI, qui etait I 

d'un champ mag 

A ce propos, il 
Selwood, de Pa 
sud-est de Char 
h du matin, un 
une altitude d'un 
450 m de chez II 
soit Ia cause de~ 

Comme c'est pn 
points d'inte,rrog; 
traces qui sont 


